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Contexte topographique 

Sainte-Gemme-Moronval sôinscritdans un relief entaillé par la présence de cours

dôeau,dont le principal, lôEure, traverse le bourg communal du nord au sud. A lôouest,

et à lôest,deux coteaux et plateaux prennent place de part et dôautrede la vallée.

La commune est donc caractérisée par un territoire vallonné pouvant présenter des

pentes abruptes, entre plateaux et fond de vallée. Lôaltitudecommunale oscille ainsi

entre 75 mètres et 135 mètres.

Contexte géologique et pédologique

A une échelle plus large, la commune se situe à lôinterfaceentre diverses unités

paysagères : Le Thymerais-Drouais au nord-est, paysage de transition entre les

vastes champs cultivés ouverts du plateau beauceron, les ensembles bocagers du

Perche et la Normandie voisine ; la vallée de lôEureau centre, occupée par des

prairies humides, étangs et villages ; et enfin lôAgglom®rationde Dreux à lôouest,

paysage urbain construit de part et dôautrede la Blaise.

Les cartes pédologiques et géologiques permettent de préciser les différentes

formations géologiques en présence. Le territoire repose sur une formation crayeuse

sédimentaire datant du Crétacé. Recouverte par des argiles à silex résultant de son

altération, la craie nôaffleureque sur les versants des vallées. La formation résiduelle

à silex renferme également des poches de sable. A la surface des plateaux, des

limons apportés par le vent à lô®tatde poussière constituent de très bonnes terres de

culture.

A une échelle plus fine, le plateau ouest surplombant la vallée est constitué dôalt®rites

et de dépôts continentaux (argile à silex, argile, sable, conglomérat, grès, perrons). En

descendant vers le fond de vallée, des résidus de colluvions à silex et argiles, de

craies, de limons et de lîssconstituent le coteau. Ce substrat sôestformé au cours

des diverses transgressions marines du secondaire. La rive gauche de lôEureest donc

constituée de sols limoneux à limono-argileux, peu épais, non hydromorphes,

caillouteux et principalement développés sur des argiles à silex. Il sôagit

majoritairement de lîss,sols issus de matériaux arrachés en haut de versant puis

transportés par le ruissèlement et comportant des éléments grossiers.

Dans la vallée de lôEure,se sont principalement les alluvions à silex et sableux,

provenant des débits transportés par le cours dôeauet déposés au fond de celui-ci qui

dominent. Les sols en présence sont épais, argilo-limoneux à limono-argileux,

alluviaux et hydromorphes. Saturé en permanence ou quasi-permanence par lôeau

à moins de 50 cm de profondeur, il sôagitde réductisols.
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Contexte pédologique de la commune de Sainte-Gemme-Moron (source : GIS Sol et Réseau 

Mixte Technologique Sols et Territoires)

Contexte topographique de la commune de Sainte-Gemme-Moron (source : topographic-

map.com)
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Enfin, le plateau à lôestde la vallée de lôEure,est

caractérisé par la présence dôalluvionsformant

des terrasses superposées constituées dôargileà

silex, dôargileverte, et de colluvions. Les sols sont

moyennement épais à épais, limono-argilo-

sableux à argileux, non hydromorphes, et

caillouteux. Il sôagitde brunisols.

Les sols des plateaux sont, de manière

générale, de bonne qualité agronomique. Le

sol de fond de vallée, semi-perméable, présente

une sensibilité à lôhydromorphieà moins de 50

cm de profondeur. La présence de matériaux

argileux font en effet obstacle à une infiltration

rapide de lôeau,et provoquent une

accumulation plus ou moins prolongée de

lôeauexcédentaire dans le sol. Lôaccumulationde

lôeaucréé un milieu réducteur et confère au sol

une teinte bleu-grise caractéristique.

Ressources minérales

Selon le Schéma Régional des Carrières (SRC)

de la région Centre-Val de Loire, approuvé le 21

juillet 2020 par arrêté préfectoral, les alluvions et

argiles à silex identifiés sur la commune de

Sainte-Gemme-Moronval constituent un

gisementdôint®r°trégional pour le BTP.

Lôenti¯ret®de la commune est concernée par une

zone spéciale de carrière. Elle est instituée afin

de favoriser la recherche et lôexploitationdôune

substance qui relève du régime des carrières

mais sans posséder le statut de mines. Elle est

créée pour permettre un accès et une exploitation

de ressources stratégiques du point de vue

économique et/ou pour les besoins des

consommateurs.

Toutefois, aucune carrière autorisée nôest

présente sur le territoire communal, la plus

proche étant à 20 kilomètres sur la commune de

Hanches.
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Planification de la pr®servation de lôeau et des milieux aquatiques

La commune de Sainte-Gemme-Moronval dépend du SDAGE Seine Normandie

(Schéma Directeur dôAm®nagementet de Gestion des Eaux). Il constitue un

document de référence concernant la gestion des eaux et définit les grandes

orientations, les objectifs et les dispositions relatives aux problématiques de lôeau. Le

SDAGE Seine-Normandie 2022-2027 a été approuvé le 23 mars 2022 par arrêté

préfectoral.

Le territoire sôinscritau sein des bassins de la Blaise et de lôEure,dont la gestion est

assurée par le Syndicat du Bassin Versant des quatre Rivières (SBV4R), fusion

des syndicats intercommunaux de lôEurede Montreuil à Garennes-sur-Eure, de la

Vallée de la Blaise, du Cours Moyen de lôEureet De la Basse Vesgre. Ce dernier

assure lôentretienet la restauration des milieux. Aucun SAGE (Schéma

dôAm®nagementet de Gestion des Eaux) ne couvre le territoire communal.

Réseau hydrographique

Le territoire communal présente un réseau hydrographique relativement peu

développé, compte tenu de la nature crayeuse du sous-sol, fortement perméable, à

lôoriginede la formation de rivières souterraines plutôt que surfaciques. La commune

sôinscritau sein de deux sous-bassins versants : La Blaise, à lôouest,et lôEure,

occupant la majorité de sa surface et la traversant du sud au nord.

Le territoire communal possède :

Å Quatre mares ;

Å Quatre étangs et plans dôeau;

Å Deux biefs (bief du Moulin de Bécheret et bief du Moulin XII dit le Bras dôeau)qui

se séparent de lôEureet permettent dôalimenterces mêmes moulins;

Å Un fossé dit la Siconette, servant en cas de crue à éviter lôinondationdu centre

bourg, du lotissement des Sablons et de lô®coleprimaire Michel Sicot. Il déverse le

trop-plein de lôEuredans les étangs au nord de la commune.

Å une rivière structurante, lôEure,en fonctionnement continuel, prenant sa source

dans la région naturelle du Perche et avant de se jeter dans la Seine, 228 km plus

loin, au niveau de la commune de Guainville. La rivière arpente le territoire

communal sur 2,3 km.

Masses dôeau superficielles

LôEureest de plus identifiée par le SDAGE Seine-Normandie comme masse dôeau

superficielle. Il sôagitde la masse dôeaunommée « lôEuredu confluent de la Voise

(exclu) au confluent de la Vesgre (exclu) ïFRHR246A ».

Lô®tatde la masse dôeausuperficielle en présence est présenté dans le tableau ci-

dessous.

Ressources en eau
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Territoires couverts par le SBV4R (source : SBV4R)

Masse 

dôeau
Etat des lieux du SDAGE 2019 Objectif du SDAGE 2022-2027

Masse

dôeau

superficiell

e

Etat

écologique

Etat

chimique

sans

ubiquiste

Etat

chimique

avec

ubiquiste

Etat

écologique

Etat

chimique

sans

ubiquiste

Etat

chimique

avec

ubiquiste

FRHR246A Moyen Bon Mauvais OMS*, 2027
Bon état, 

2015

Bon état, 

2033

*OMS : Objectif moins stricte
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La masse dôeausubit ainsi des pressions significatives sur les paramètres micro-

polluants et hydromorphologie. Du fait de ces pressions, le bon état écologique et

chimique de la masse dôeaunôestpas attendu avant 2033 pour lô®tatchimique avec

ubiquiste, et fait lôobjetdôunOMS pour lô®tatécologique.

Eaux souterraines

Sur le plan hydrogéologique, deux formations peuvent se révéler aquifères :

Å Les alluvions de lôEure,formés dô®l®mentsgrossiers (graviers, galets) constituent

un aquifère en liaison directe avec la craie sous-jacente ;

Å La Craie en profondeur sôav¯reaquifère lorsquôelleest fissurée et altérée, ce qui

est notamment le cas près de la flexure sud-ouest / nord-est de Dreux. Ces

conditionsnô®tantpas rencontrées partout, lôaquif¯rede la craie est discontinu.

Le SDAGE Seine-Normandie 2022-2027 identifie ainsi deux masses dôeau

souterraines sur le territoire :

Å FRHG218 « Albien Néocomien captif » (niveau 1)

Å FRHG211 « Craie altérée du Neubourg ïIton ïPlain de Saint André » (niveau 2)

Les masses dôeaude niveau 1 sont les premières rencontrées depuis la surface.

Celles de niveau 2 sont sous recouvrement des premières.

La Craie altérée du Neubourg-Iton-Plain de Saint André et la masse dôeaude lôAlbien-

Néocomien captif forment ainsi les réservoirs dôeaudu territoire.

Une masse dôeauest dite captive lorsquôelleest « sous couverture », côest-à-dire
recouverte par une formation géologique peu perméable. Cette protection par une
couche imperméable leur assure une bonne qualité, côestpourquoi elles sont souvent
surexploitées pour lôalimentationen eau potable. Cette surexploitation implique un
renouvellement très lent, conférant à ces ressources en eau, un caractère limité.

Une masse dôeauest dite libre lorsquôelleest recouverte par une formation perméable
permettant une recharge par infiltration. Les nappes libres ont un temps de
renouvellement moins long. En revanche, elles sont bien plus vulnérables aux
pollutions diffuses (agricoles, domestiques, industriellesé).

La détérioration, qualitative ou quantitative des masses dôeausouterraines est
analysée par lôAgencede lôEauSeine-Normandie. Elle dresse un bilan de lô®tatdes
masses dôeauprincipales selon deux critères : lô®tatquantitatif, côest-à-dire le niveau
de la nappe dôeau,et lô®tatchimique, évalué sur selon les données relatives à la
présence de diverses substances comme les pesticides, métaux lourds,
hydrocarbures, polychlorobiphényles, ou les contaminants microbiologiques. Le but
étant dôidentifierles masses dôeauxdégradées et la manière dont elles le sont afin
dôorienterdes mesures de restauration aboutissant à un « bon état ». Suivant la
nature de la dégradation, les échéances définies pour atteindre ce « bon état »
varient entre 2015 et 2027. En prenant en compte les deux objectifs choisis, on
obtient lôobjectifde « bon état global » des eaux.

Ressources en eau
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La détérioration qualitative des masses dôeausuperficielles est analysée par lôAgence
de lôEauSeine-Normandie. Elle dresse un bilan de lô®tatdes masses dôeau
superficielles principales selon deux critères : la chimie et lô®cologie,cette dernière
résultant de lôanalysede paramètres biologiques, physico-chimiques et
hydromorphologiques. Le but étant dôidentifierles masses dôeauxdégradées et la
manière dont elles le sont afin dôorienterdes mesures de restauration aboutissant à
un « bon état ». Suivant la nature de la dégradation, les échéances définies pour
atteindre ce « bon état » varient entre 2015 et 2027. En prenant en compte les deux
objectifs choisis, on obtient lôobjectifde « bon état global » des eaux.
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Lô®tatdes masses dôeausouterraines est récapitulé dans le tableau ci-dessous.

La masse dôeaude lôAlbien-Néocomien captif est une ressource stratégique pour

lôalimentationen eau potable de secours. Dôapr¯sle SDAGE Seine-Normandie 2022-

2027 et son état des lieux réalisé en 2019, la nappe présente de bons états

quantitatif et chimique.

La Craie altérée du Neubourg ïIton ïPlaine de Saint André est une réserve très

importante dôeauà lô®chellede la région et de lôAgglom®rationde Dreux, et fortement

sollicitée. Elle utilisée pour lôalimentationen eau de la région parisienne.

Majoritairement libre car recouverte dôuneformation semi-perméable (argiles à silex),

elle est fortement vulnérable aux pollutions surfaciques. En 2019, lô®tatdes lieux

réalisé par le SDAGE Seine-Normandie la classe ainsi en état quantitatif et

chimique médiocre. Ce classement résulte dôunepression vis-à-vis de la pollution

aux nitrates et pesticides, ainsi quô¨une pression de prélèvement importante.

Les deux masses dôeausouterraines en présence sont ainsi stratégiques pour

lôalimentationen eau potable du territoire.

LôAlbienNéocomien est de plus classé en en Zone de Répartition des eaux, définie

en application de l'article R.211-71 du code de l'environnement, comme des « zones

présentant une insuffisance, autre qu'exceptionnelle, des ressources par rapport aux

besoins ». Le classement en ZRE suppose, en préalable à la délivrance de nouvelles

autorisations, lôengagementdôunedémarche dô®valuationprécise du déficit constaté,

de la répartition spatiale des prélèvements et si nécessaire de la réduction de ce

déficit en concertation avec les différents usagers. Le territoire communal sôinscrit

également dans la ZRE de la nappe du Cénomanien, mais nôestattachée à aucune

zone de gestion, comme précisé sur la carte suivante.

Par ailleurs, le territoire communal est classé comme zone sensible à

lôeutrophisationet vulnérable aux nitrates.

Ressources en eau
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Les zones sensibles sont des bassins versants, lacs ou zones maritimes qui sont
particulièrement sensibles aux pollutions. Il sôagitnotamment des zones qui sont
sujettes à lôeutrophisationet dans lesquelles les rejets de phosphore, dôazote,ou de
ces deux substances, doivent être réduits. La première délimitation des zones
sensibles à lôeutrophisationa été réalisée dans le cadre de lôapplicationdu décret
nÁ94-469 du 3 juin 1994 qui transcrit en droit français la directive européenne
nÁ91/271 du 21 mai 1991 relative au traitement des eaux urbaines résiduaires.

Les zones vulnérables aux nitrates découlent de lôapplicationde la directive « nitrates
» qui concerne la prévention et la réduction des nitrates dôorigineagricole. Cette
directive de 1991 oblige chaque État membre à délimiter des « zones vulnérables »
où les eaux sont polluées ou susceptibles de lô°trepar les nitrates dôorigineagricole.
Elles sont définies sur la base des résultats de campagnes de surveillance de la
teneur en nitrates des eaux douces superficielles et souterraines. Des programmes
dôactionsréglementaires doivent être appliqués dans les zones vulnérables aux
nitrates et un code de bonnes pratiques est mis en îuvrehors zones vulnérables.

Masse dôeauEtat des lieux du SDAGE 2019 Objectif du SDAGE 2022-2027

Masse dôeau

souterraine

Etat quantitatif Etat chimique Etat quantitatif Etat chimique

FRHG218 Bon Bon Bon état, 2015 Bon état, 2015

FRHG211 Médiocre Médiocre OMS, 2027 Bon état, 2027

Localisation approximative de 

Sainte-Gemme-Moronval
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Alimentation en eau potable

La commune assure la distribution de lôeaupotable sur son territoire, au travers dôun

contrat de délégation de service public à Gedia. La production et le transfert dôeau

potable sont assurés par la communauté dôAgglom®rationdu Pays de Dreux, qui a

délégué son patrimoine de production à Suez.

Le service est alimenté par la ville de Dreux, elle-même alimentée par six forages

situés dans la Vallée de la Blaise (28) et deux forages sur le territoire de la commune

de Vert-en-Drouais (28). Ces eaux sont acheminées et traitées à lôusinede

dénitrification de lôAb´me. La commune compte 449 abonnés en 2020. En 2020, la

consommation moyenne annuelle dôeaupotable par abonnée sô®l¯veà 107

m3/abonné (la consommation moyennedôunfrançais est de 55 m3/personne/an).

Aucun captage nôestprésent sur le territoire communal, les plus proches étant situés

sur les communes de Montreuil et de Vernouillet. Il sôagitde captages prioritaires

faisant lôobjetde périmètre de protection immédiat, rapproché et éloigné, comme

illustré sur la figure à droite ci-dessous. Les captages, classés comme prioritaires par

le Grenelle de lôEnvironnement,font également lôobjetdôuneaire dôalimentationde

captage, incluant la commune de Sainte-Gemme-Moronval. Les aires dôalimentation

de captage sont illustrées ci-dessous, à gauche.

Lôeaupotable à destination de la commune de Sainte-Gemme-Moronval provient donc

de 10 forages alimentant lôusinede production et de dénitrification de Vernouillet. Ces

forages sont situés sur les communes de Vert-et-Drouais (La Prairie des Guerres 2

forages, Prés Hauts 2 forages sur lôAvre)et Vernouillet (Abîme 3 forages, Couture 2

forages, Volhard 1 forage ). Les nappes de prélèvement, la qualité de lôeauproduite

ainsi que les débits de prélèvement autorisés sont récapitulés dans le tableau page

suivante.

Aires dôalimentation de captages sur les commune voisines de Sainte-Gemme-Moronval (source : 

DDT 28, 2021)

Périmètres de protection des captages (source : ARS Centre-Val de Loire, 2017)
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Lôeaucaptée pour lôalimentationen eau potable sur la commune de Sainte-Gemme-

Moronval provient des captages localisés sur les communes de Vernouillet et Vert-en-

Drouais. Les forages puisent lôeaudans la nappe Craie blanche Sénonienne. Les

contrôles qualités réalisés par lôARSen 2022 démontrent la conformité de lôeau

produite vis-à-vis des limites de qualité en vigueur. En 2021, lôeaudistribuée était

également conforme sur lôensembledes paramètres.

Une usine de dénitrification est présente sur la commune de Vernouillet et traite les

eaux des captages présents sur la commune.

Ressources en eau
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Commune Captage Forage Nappe de 

prélèvement 

Débit instantané 

de prélèvement 

autorisé (m3/h)

Qualit® de lôeau pr®lev®e

Vernouillet LôAb´me F1 Craie blanche du 

Sénonienne

250 Conforme aux limites de qualité en vigueur

Vernouillet LôAb´me F2 Craie blanche du 

Sénonienne

270

Vernouillet LôAb´me F3 Craie blanche du 

Sénonienne

90 Conforme aux limites de qualité en vigueur

Vernouillet Volhard B1 - 430 

(pour les trois 

captages 

cumulés) 

Conforme aux limites de qualité en vigueur.*Néanmoins, les 

traitements actuellement doivent être conservé (nitrates, 

tétrachloroéthylène et trichloroéthylène, turbidité, Escherichia coli) 

proche des valeurs règlementaires

Vernouillet La Couture B2 - Conforme aux limites de qualité en vigueur

Vernouillet La Couture B3 -
Conforme aux limites de qualité en vigueur

Vert-en-Drouais La Prairie des 

Guerres

F1 Craie Sénonienne 110 Conforme aux limites de qualité en vigueur

Vert-en-Drouais La Prairie des 

Guerres

F2 Craie Sénonienne 50

Vert-en-Drouais Les Prés Hauts F1 Craie Sénonienne 250 Conforme aux limites de qualité en vigueur

Vert-en-Drouais Les Prés Hauts F2 Craie Sénonienne 250 Conforme aux limites de qualité en vigueur



Propriété de Biotope

Ne peut être diffusée sans

autorisation préalable de Biotope
Etat initial de dôenvironnement

Assainissement collectif

La communauté dôAgglom®rationdu Pays de Dreux possède la compétence

assainissement collectif sur 22 communes de son territoire, dont Sainte-Gemme-

Moronval. Les eaux usées de la commune sont traitées par la Station dôEpuration

des Eaux Usées (STEP) de Dreux, dont les caractéristiques sont détaillées ci-

dessous. Lôexploitationde la STEP est assurée par SUEZ.

Source : Rapport annuel du délégataire 2021

En 2021, le territoire desservi recense 55 468 habitants. La charge hydraulique de la

station par rapport à sa capacité nominale est de 57%, contre 44% vis-à-vis de la

charge organique. De nouveaux raccordements sont donc possibles sur cette station.

Le réseau eaux usées de la communauté dôAgglom®rationsô®tendsur environ 340

km. A cela sôajouteles 34,2 km de réseau unitaire, collectant sans distinction des

eaux usées et eaux pluviales. Sur la commune de Sainte-Gemme-Moronval, ce sont

9,4 km de réseau séparatif eaux usées hors refoulement qui sont compatibilisé en

2021, 1,3 km de réseau séparatif eaux usées en refoulement et 0,5 mètres de réseau

unitaires hors refoulement.

Assainissement non collectif

La communauté dôAgglom®rationdu Pays de Dreux possède la compétence

assainissement non collectif sur lôensemblede son territoire. Le service est exploité en

régie. En 2021, 35 000 habitants de lôAgglom®rationétaient concernés par

lôassainissementnon collectif sur le territoire, soit 29,8%. Le contrôle réalisé cette

même année révèlent que 75,5% des installations contrôlées sont conformes. Cette

conformité se dégrade depuis quelques années.

.
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Nom 

de la 

STEP

Capacité 

nominale

Charge 

hydraulique 

2021

Charge 

organiqu

e 2021

Milieu 

récepteur

Conformité 

annuelle 

globale 2021

Dreux 86 667 

EH

57 % de sa 

capacité

44% de 

sa 

capacité

La Blaise oui

Localisation de la STEP de Dreux et de son point de rejet (source : assainissement-développement-

durable.gouv, 2022)
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Plan de zonage dôassainissement (source : plan de zonage)
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Eaux pluviales

La communauté dôAgglom®rationdu Pays de Dreux gère la collecte et le transport des

eaux pluviales grâce à un réseau majoritairement unitaire. Ce sont uniquement les

eaux résiduaires de voiries qui sont collectées, les eaux à lô®chellesdes parcelles

privées devant être gérée par leurs propriétaires.

Suite à la Directive sur les Eaux Résiduaires Urbaines (DERU) de 1991, à chaque

réaménagement, un réseau séparatif est mis en place : eaux usées et eaux pluviales

sont collectées séparément. Ainsi, les eaux de pluie sont directement rejetées dans

les milieux sans subir de pollution au contact des eaux usées.

Le réseau dôassainissementdes eaux pluviales connecté à la STEP de Dreux sô®tend

sur une longueur de 210,2 km. A cela sôajouteles 34,2 km de réseau unitaire,

collectant sans distinction des eaux usées et eaux pluviales. Sur la commune de

Sainte-Gemme-Moronval, ce sont 3,6 km de réseau séparatif eaux pluviales hors

refoulement qui sont compatibilisé en 2021 0,5 mètres de réseau unitaires hors

refoulement.

Un bassin dôorageexiste également sur le territoire communal, rue des Sablons.

A noter que les formations argileuses présentes sur le territoire peuvent représenter

un obstacle à lôinfiltrationde lôeaudans les sols et représentent ainsi un enjeu

dans la gestion des eaux pluviales sur certains secteurs.

.
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Atouts et Opportunités Contraintes et menaces Enjeux

Un relief entaillé par lôEure,alternant entre

plateaux, coteaux et fond de vallée

Des plateaux présentant une bonne qualité

agronomique, et un fond de vallée sensible à

lôhydromorphe,pouvant constituer des

supports de biodiversité (zones humides) et

témoignant de la présence de lôeausur le

territoire

Un gisement dôint®r°trégional pour le BTP

dôalluvionset dôargilesà silex

Un réseau hydrographique structurant le

paysage communal et son organisation

Une masse dôeausouterraine affleurante

présentant un bon état chimique et quantitatif

Un raccordement à la STEP de Dreux,

conforme en équipement et en performance

Une STEP pouvant accueil de nouveaux

raccordements

Un territoire vulnérable aux conséquences du

changement climatique

Des sols reposant principalement sur des

formations argileuses peu perméables, faisant

obstacle à lôinfiltrationdes eaux dans les sols

et pouvant impliquer des enjeux de stabilité

Une masse dôeausuperficielle sous pression,

présentant un état écologique moyen et un

état chimique avec ubiquiste mauvais

Une masse dôeaunon affleurante stratégique

pour lôalimentationen eau, fortement sollicitée

et présentant des états quantitatif et chimique

médiocres.

Un territoire communal inscrit sur la Zone de

Répartition des Eaux de la nappe de lôAlbien-

Néocomien et de la nappe du Cénomanien

Une commune comprise en zone vulnérable

aux nitrates en raison de son contexte rural et

agricole

Une commune comprise en zone sensible à

lôeutrophisation

Prendre en compte la vulnérabilité du territoire face au

changement climatique, notamment sur lô®nergie,lôurbanisme,

la santé, la biodiversité

Préserver lôEure(physiquement et qualitativement), le bras

dôeauet la Siconette (berges, ripisylves, etc.), ainsi que les

mares et plans dôeau(étang des Terres Moreau)

Sôassurerde la bonne adéquation entre besoins et

disponibilités de la ressource en eau souterraine pour lôAEP,la

Craie altérée du Neubourg-Iton-Plaine de Saint-André étant en

mauvais état qualitatif et quantitatif

Respecter les prescriptions associées aux périmètres de

protection des captages

Synthèse des enjeux
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Certains espaces naturels remarquables montrent une qualité ou un intérêt qui se

traduit par une reconnaissance au niveau européen, national ou régional (voire un

niveau plus local). Ces sites peuvent alors faire lôobjetde classements ou

dôinventaires,voire de « labels », qui contribuent à leur préservation à long terme.

Bien que tous ces zonages nôaientpas obligatoirement une portée règlementaire, ils

doivent néanmoins être pris en compte par le PLU afin de définir un projet de territoire

qui permette :

Å La pérennité dôuncadre de vie de qualité ;

Å Une meilleure prise en compte des incidences potentielles des aménagements

et la définition de modalités dôam®nagementqui évitent une pression

anthropique sur les espaces naturels et semi-naturels les plus fragiles.

.
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Le réseau Natura 2000 est un ensemble de sites naturels européens, terrestres et 
marins, identifiés pour la rareté ou la fragilité des espèces sauvages, animales ou 
végétales, et de leurs habitats. Il correspond à deux types de sites :

Å Les zones de protections spéciales (ZPS), visant la conservation des espèces 
dôoiseaux sauvages figurant ¨ lôannexe I de la Directive "Oiseaux" ;

Å les zones spéciales de conservation (ZSC), visant la conservation des habitats, 
des espèces animales et végétales figurant aux annexes I et II de la Directive 
"Habitats". Certains sites sont d®sign®s sites dôimportance communautaire (SIC) 
avant dô°tre d®sign®s ZSC.

L'Arrêté Préfectoral de Protection de Biotope (APPB) est pris par le préfet en 
application de lôarticle R 411-15 du code de lôenvironnement. Lôobjectif est de tendre ç 
¨ favoriser la conservation de biotopes n®cessaires ¨ lôalimentation, ¨ la reproduction, 
au repos ou à la survie de ces espèces". Il interdit ou réglemente les activités pour 
prot®ger le milieu abritant le biotope. Il fait lôobjet dôune publicit® l®gale et est 
consultable en préfecture et en mairie. 

Les ZNIEFF (Zones Naturelles dôInt®r°t Ecologique Faunistique et Floristique) 
ont pour objectif dôidentifier et de d®crire des secteurs pr®sentant de fortes capacit®s 
biologiques et un bon état de conservation. On distingue deux types de ZNIEFF : 

Å les ZNIEFF de type I (secteurs de grand intérêt confirmé biologique ou 
écologique) 

Å les ZNIEFF de type II (grands ensembles naturels riches et peu modifiés, offrant 
des potentialités biologiques importantes)

Du point de vue juridique, le zonage ZNIEFF reste un inventaire de connaissance du 
patrimoine naturel. Il ne constitue pas une mesure de protection juridique directe : une 
zone inventori®e ne b®n®ficie dôaucune protection r®glementaire. En revanche, il 
convient de veiller dans ces zones ¨ la pr®sence hautement probable dôesp¯ces et 
dôhabitats prot®g®s pour lesquels il existe une r¯glementation stricte. 

Les Espaces Naturels Sensibles (ENS). Les lois de décentralisation de 1982 et 
1983 donnent comp®tence aux d®partements pour la mise en îuvre d'une politique 
de protection, de gestion et d'ouverture au public des espaces naturels sensibles. La 
politique des ENS a pour corollaire 2 types de périmètres :

Å Les ENS : il sôagit des terrains acquis par le d®partement ; ils ont vocation ¨ °tre 
préservés de tout projet de construction et à être ouverts au public ;

Å Les ZPENS : ces Zones de Préemption au titre des Espaces Naturels Sensibles 
sont des terrains sur lesquels le Département est acquéreur prioritaire.

Les sites g®r®s par le Conservatoire dôespaces naturels de Centre-Val de Loire. 
Les Conservatoires d'espaces naturels contribuent à préserver le patrimoine naturel 
et paysager par leur approche concertée et leur ancrage territorial. Leurs 
interventions sôarticulent autour de 4 fondements : la connaissance, la protection, la 
gestion et la valorisation. 

Le Conservatoire d'espaces naturels de la région Centre-Val de Loire gère un réseau 
de près de 200 sites naturels couvrant 4 200 ha Ce réseau contribue à la "Trame 
verte et bleue".



Propriété de Biotope

Ne peut être diffusée sans

autorisation préalable de Biotope
Etat initial de dôenvironnement

La commune de Sainte-Gemme-Moronval est traversée par un site Natura 2000. Il

sôagitde la Zone Spéciale de Conservation « Vallée de lôEurede Maintenon à Anet

et vallons affluents ïFR2400552 ». Dôunesurface totale de 751 hectares, côestun

ensemble écologique et paysager remarquable faisant une transition entre la Beauce

et la basse vallée de la Seine. L'essentiel du bassin se localise sur des argiles à silex

mais comporte de nombreuses enclaves de formations tertiaires : calcaires de

Beauce, grès et sables stampiens. L'intérêt principal du site repose sur des pelouses

calcicoles originales riches en orchidées, liées aux affleurements calcaires à flanc de

coteau. Elles sont souvent associées à des chênaies-charmaies neutrophiles à

neutrocalcicoles à la flore diversifiée.

Quelques boisements alluviaux de fond de vallon en mosaïque avec des

mégaphorbiaies sont disséminés le long du site. Certaines de ces zones humides

présentent un fort intérêt, même si cet ensemble d'habitats occupe un second plan

dans l'ensemble.

Plusieurs espèces inscrites à lôannexeII de la directive « Habitat » sont présentes sur

le site, comme le Grand Murin, le Petit rhinolophe, le Triton crêté, la Bouvière ou

encore la Loche de rivière.

Sur le territoire communal, le site Natura 2000 se découpe en deux entités, le Marais

de Compteville, au nord-est, et les abords directs de lôEure.

La commune de Sainte-Gemme-Moronval est également concernée par un site

inscrit, « La Vallée de LôEureen aval de Chartres », couvrant une superficie de

3663 hectares. Lôarr°t®ministériel du 10 mai 1972 protège ce site de toute

dégradation notamment liée à lôactivit®de carrière et au développement de

lôurbanisation. Le classement de sites entraîne lôobligationdôinformerlôadministration4

mois à lôavancede tout projet de travaux de nature à modifier lô®tatou lôaspectdu site.

Par ailleurs, plusieurs zonages dôinventairedu patrimoine naturel sont présents aux

abords des limites communales, dans un rayon de 5 km : 1 APPB, 13 ZNIEFF de

type I, deux ZNIEFF de type II et un site géré par le conservatoire des espaces

naturels Centre-Val de Loire. Le tableau ci-contre récapitule ces sites.

Zonages r®glementaires et dôinventairePATRIMOINE NATUREL
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Nom Localisation par rapport au 

territoire communal

Arrêté préfectoral de protection de biotope

Mares ¨ Crapauds Sonneur dôEcluzelles1,7 km au sud

ZNIEFF de type I

Pelouses des Côtes de la Noé Robert et de Marsauceux 1 km au sud-est

Marais dôEcluzelleset Mézière-en-Drouais 1 km au sud-est

Coteaux des Moineries 3 km au sud

Pelouses de Prémont 4,8 km au sud-est

Pelouses de Cherisy et Raville 1,9 km au nord-est

Pelouses des Côtes de la forêt de Freux 2,3 km au nord

Bosquets au sud-est du Château de Saint-Georges-Motel 4,4 km au nord

Aulnaie marécageuse du parc 4,6 km au nord-ouest

Pelouses de Flonville 3,7 km au nord-ouest

Pelouses et fourrés à genévrier de la côte Bertagnol 5 km au nord-ouest

Pelouses de la Petite Côte 5 km à lôouest

Pelouse du Bois du Chapitre 3,2 km à lôouest

Chênaie-Charmaie du bois de la lisse 4 km au sud-ouest

ZNIEFF de type II

Vallée de rive gauche de lôEureà Charpont 2,3 km au sud

Vallée de lôArvre 5 km au nord-ouest

Site géré par le conservatoire des espaces naturels Centre-Val de Loire

Pelouses et prairies dôEaude Paris 4,5 km nord-ouest

Grand murin (source : INPN) Triton crêté (source : INPN)
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Focus sur les zones humides

Dôapr¯sla loi sur lôeaude 1992, une zone humide est définie de la façon suivante :
« terrain, exploité ou non, habituellement inondé ou gorgé dôeaudouce [é] de façon
permanente ou temporaire. La végétation, quand elle existe, y est dominée par des
plantes hygrophiles pendant au moins une partie de lôann®e»

Depuis le XXème siècle, la surface nationale des zones humides a diminué de 67%,
du fait de lôintensificationdes pratiques agricoles, des aménagements hydrauliques
inadaptés et de la pression dôurbanisation.

Les zones humides sont des motifs naturels essentiels à préserver pour le maintien
de lô®quilibredu vivant. En lien avec leurs caractéristiques intrinsèques, les zones
humides sont parmi les milieux les plus productifs du monde et fournissent de
multiples services écosystémiques parmi lesquels :

Å Lô®cr°tementdes crues et le soutien dô'®tiage: les zones humides atténuent et
décalent les pics de crue en ralentissant et en stockant les eaux. Elles
déstockent ensuite progressivement les eaux, permettant ainsi la recharge des
nappes et le soutien d'étiage.

Å Lô®purationnaturelle : les zones humides jouent le rôle de filtres qui retiennent
et transforment les polluants organiques (dénitrification) ainsi que les métaux
lourds dans certains cas, et stabilisent les sédiments. Elles contribuent ainsi à
l'atteinte du bon état écologique des eaux.

Å Un support pour la biodiversité : étant donné l'interface milieu terrestre / milieu
aquatique qu'elles forment, les zones humides constituent des habitats de
choix pour de nombreuses espèces animales et végétales.

Des valeurs touristiques, culturelles, patrimoniales et éducatives : les zones humides 
sont le support de nombreux loisirs (chasse, p°che, randonn®eé) et offrent une 
valeur paysagère contribuant à l'attractivité du territoire. La richesse en biodiversité 
des zones humides en fait des lieux privilégiés pour l'éducation et la sensibilisation à 
l'environnement du public.

Principaux services produits par les zones humides (source : Biotope)
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Sur le territoire de Sainte-Gemme-Moronval, plusieurs zonages existent faisant

lôinventairedes enveloppes humides ou potentiellement humides :

Å Les Zones à dominantes humides du SDAGE Seine-Normandie au 1/50

000ème, prélocalisation réalisée en 2006 ;

Å Une carte des milieux potentiellement humides réalisée en 2014 par lôUMRSAS

INRA-AgroCampus Ouest ;

Å La prélocalisation des zones humides du bassin versant de lôEure,réalisée au

1/25 000ème en 2016 par la Direction Départementale des Territoires dôEure-et-

Loir.

Selon ces différentes sources, une large partie du territoire communal présente un

caractère humide, notamment de part et dôautrede lôEureet des étangs

communaux, au nord de Sainte-Gemme-Moronval.

.
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Zones à dominantes humides du SDAGE Seine-Normandie (source Agence de lôeau Seine-

Normandie, 2006) 

Milieux potentiellement humides (lôUMR SAS INRA-AgroCampus Ouest, 2014)

Pr®localisation des zones humides du bassin versant de lôEure (DDT Eure-et-Loir, 2016)
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La commune de Sainte-Gemme-Moronval présente une mosaïque de milieux

naturels, entre plateaux agricoles, coteaux boisés et fond de vallée humide. De

manière générale, les terres agricoles se concentrent sur les plateaux de part et

dôautrede lôEure,mais également en fond de vallée, au sud du bourg principal. Les

milieux aquatiques et humides sont bien représentés, la commune étant

caractérisée par la présence de lôEure,et par plusieurs étangs. Les milieux boisés,

moins développés, subsistent autour de ces mêmes étangs au nord de la commune

ainsi que sur les coteaux.

Milieux ouverts

Selon les données du Registre Parcellaire Graphique de 2020, les surfaces

agricoles déclarées à la PAC représentent 269 hectares environ, soit 49% du

territoire communal.

Lôactivit®agricole du territoire est essentiellement tournée vers les grandes

cultures céréalières (blé, colza, orge). Très peu de prairies permanentes ou

temporaires sont recensées au sein du territoire.

Les grands espaces de culture présentent peu dôint®r°tsen termes de biodiversité

(usage dôengrais,de produits phytosanitaires, peu dôarbresou de haies). Ils peuvent

néanmoins être intéressant pour certaines espèces dôoiseauxdu cortège des milieux

ouverts (zone de refuge et de reproduction), pour certains chiroptères (possible

zone de chasse), ou encore pour certaines espèces floristiques pouvant pousser en

bord de culture. Les bords de champs et autres milieux transitoires jouent également

un rôle important de corridor écologique au niveau local.

Dôunpoint de vue paysager et environnemental, plusieurs éléments associés aux

milieux ouverts sont à préserver :

Å dôunefaçon générale, toutes les prairies accompagnées de haies ;

Å les arbres remarquables, présents dans les parcelles agricoles, à lô®tatisolé.

Milieux boisés

Les espaces boisés sont moins importants sur le territoire communal, ils

représentent 21% de la superficie totale de la commune, soit 119 hectares. Il sôagit

surtout de forêts fermées de feuillus, concentrées sur les zones peu favorables à

lôagricultureen raison de leur topographie, ou de leurs conditions pédologiques. Les

boisements sont ainsi présents le long de lôEureou des différents plans dôeau,ainsi

que sur les coteaux.

Lôensemblede ces boisements joue un rôle dans la richesse écologique du territoire.

De nombreuses espèces sont en effet inféodées à ce type de milieux, comme les

chauves-souris, les oiseaux ou encore les mammifères. Ce sont également des

lieux de loisirs (randonnées, cueillette, activité cynégétiques).

La qualité de certains milieux boisés est soulignée par le classement en ZSC. Le

boisement à lôouestdes étangs des Terres Moreau et des Pâtures et du plan dôeau

de Compteville fait en effet partie du site Natura 2000 « Vallée de lôEurede

Maintenon à Anet et vallons affluents ». Boisement alluvial en fond de vallée, il peut

présenter un cortège floristique riche en laiches, mousses et en Fougère des

Marais, espèce protégée en Centre-Val de Loire.

Les boisements sont dans leur ensemble à protéger, à mettre en valeur et à

renforcer.

Milieux aquatiques et humides 

Les milieux aquatiques et humides au sein du territoire communal prennent diverses

formes : rivière de lôEureet ses détournements comme le bras dôeauou encore la

Siconette ; plan dôeauet étangs au nord, notamment issus de la mise en eau

dôanciennesgravières et destinés à des activités piscicoles de loisir; et quelques

mares ponctuelles sur le territoire.

La qualité des milieux humides et aquatiques de la rivière est de plus soulignée par

le classement en ZSC de lôEure,sur toute la portion traversant le territoire

communal. La rivière renferme des espèces de poissons visées à lôannexeII de la

directive Habitat dont la Loche de rivière ou encore la Bouvière. LôEureest

également classée en liste 1 et liste 2 poissons par arrêté préfectoral du 10

décembre 2012, sur tout son tracé sur le territoire communal.

Depuis 2008, le conservatoire dôespacesnaturels du Centre-Val de Loire a mis en

place sur le département un plan dôactionen faveur des mares. Ce plan permet

de conseiller les propriétaires des mares pour la restauration, la gestion et la

valorisation des mares. Il réalise également un inventaire des mares, ayant permis

dôidentifier4 mares au sein de la commune.

Les milieux aquatiques et humides sont dans leur ensemble à protéger, à

mettre en valeur et à renforcer.

Autres milieux naturels
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Un site Natura 2000 est donc présent sur le territoire communal de Sainte-Gemme-

Moronval, soulignant la qualité de la faune et de la flore. Outre ce zonage

règlementaire, 23 espèces protégées à lô®chellerégionale, nationale et

européenne sont connues sur le territoire communal depuis 1950, dont 4 espèces

menacées identifiées dans la liste rouge régionale et nationale.

Les listes exhaustives sont présentées en annexe.

Faune et flore remarquable
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Grande Aeschne (source : INPN) Orphys bourfon, Orphys frelon (source : 

INPN)

Vanneau huppé(source : INPN)Martin ïp°cheur dôEurope (source : INPN)

Espèces menacées observées sur le territoire communal

Orchis pourpre (source : INPN) Aigrette garzette (source : INPN)

Agrion de Mercure (source : INPN) Cerf élaphe (source : INPN)

Espèces protégées observées sur le territoire communal
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La Trame Verte et Bleue est lôapplicationdôunemesure phare du Grenelle de

lôEnvironnementqui porte « lôobjectifdôenrayerla perte de biodiversité en participant

à la préservation, à la gestion et à la remise en bon état des milieux nécessaires

aux continuités écologiques, tout en prenant en compte les activités humaines, et

notamment agricoles, en milieu rural ». La Trame verte et bleue est un outil

dôam®nagementdurable du territoire qui vise à (re)constituer un réseau écologique

cohérent, à lô®chelledu territoire national, pour permettre aux espèces animales et

végétales, de circuler, de sôalimenter,de se reproduire, de se reposer. Cet outil se

traduit notamment dans la mise en place des documents dôurbanisme: SCoT, PLUi

et PLU.

La trame verte et bleue se compose des éléments suivants :

Å Les réservoirs de biodiversité : espaces où la biodiversité est la plus riche et

la mieux représentée, où les espèces peuvent effectuer tout ou partie de leur

cycle de vie et où les habitats naturels peuvent assurer leur fonctionnement en

ayant notamment une taille suffisante, qui abritent des noyaux de populations

d'espèces à partir desquels les individus se dispersent ou qui sont susceptibles

de permettre l'accueil de nouvelles populations d'espèces (Natura 2000,

ZNIEFF1, réserve naturelle nationale et régionale).

Å Les corridors écologiques : voies de déplacement empruntées par la faune

et la flore qui relient les réservoirs de biodiversité entre eux et qui offrent aux

espèces des conditions favorables à leur déplacement et à l'accomplissement

de leur cycle de vie.

Å Les espaces relais : espaces intermédiaires entre les éléments de trame

verte. En tant que zone de « tolérance », elle évite un cloisonnement strict des

pôles de biodiversité et corridors en admettant une coexistence des

fonctionnalités des espaces.

Repr®sentation sch®matique dôune continuit® ®cologique (source : Biotope)
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La politique de trame verte et bleue contribue à lôadaptationau changement

climatique et à lôatt®nuationde ses effets. La tendance générale des espèces, sous

lôeffetdu changement climatique, semble être un déplacement de leur aire de

répartition vers le nord ou en altitude. La trame verte et bleue garantit la présence

de nouvelles aires dôaccueilet de voies de transit nécessaires à cette

réorganisation. Le maintien dôunebonne connectivité entre les milieux favorise

également leur capacité à résister, voire à se restaurer face aux changements

globaux et notamment climatiques. Une biodiversité préservée grâce à la trame

verte et bleue contribue à lutter contre les effets du changement climatique, via les

services rendus par les écosystèmes.

Trame verte et bleue
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Il est également important de considérer que des éléments fragmentant

interagissent avec la trame verte et bleue, créant des points de conflit. Ces

éléments regroupent les différentes barrières au déplacement des espèces sur

lôairedô®tude. Il sôagitdes autoroutes, des voies rapides et autres axes routiers à

grande circulation, des principales voies ferrées et des principaux cours dôeauet

canaux, voire de lôurbanisationdans certains cas. Plusieurs niveaux de

fragmentation du territoire induite par les voies de communication (et lôurbanisation

le cas échéant) peuvent être distingués, selon lôimportancede « lôeffetde barrière »

vis-à-vis du déplacement des espèces animales en particulier.

Il est également important de considérer que des éléments fragmentant

interagissent avec la trame verte et bleue, créant des points de conflit. Ces

éléments regroupent les différentes barrières au déplacement des espèces sur

lôairedô®tude. Il sôagitdes autoroutes, des voies rapides et autres axes routiers à

grande circulation, des principales voies ferrées et des principaux cours dôeauet

canaux, voire de lôurbanisationdans certains cas. Plusieurs niveaux de

fragmentation du territoire induite par les voies de communication (et lôurbanisation

le cas échéant) peuvent être distingués, selon lôimportancede « lôeffetde barrière »

vis-à-vis du déplacement des espèces animales en particulier.

La trame écologique peut être subdivisée en sous-trames écologiques

correspondant à des sous-ensembles de milieux homogènes, présentant des

fonctionnements écologiques et des cortèges dôesp¯cesspécifiques qui lui sont

propres (cf. schéma ci-dessous). Elles sont également composées de réservoirs de

biodiversité et de corridors écologiques et dôautresespaces qui contribuent à former

la sous-trame pour le milieu.

La préservation des continuités écologiques et plus largement de la biodiversité

contribue au maintien des services rendus par les écosystèmes : épuration des

eaux, fertilité des sols, pollinisation, prévention des inondations, régulation des

crues, amélioration du cadre de vieé Elle contribue à lôam®liorationde la qualité et

la diversité des paysages. Elle peut également favoriser lôinnovationet la

dynamique économique dôunterritoire. Lôensemblede ses bienfaits bénéficie à la

qualité de vie et à lôattractivit®des territoires.

Représentation schématique des sous-trame de la trame verte et bleue (source : Biotope)
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Le SRCE de la région Centre-Val de Loire défini 10 sous-trames : 

¶ les espaces cultivés ;

¶ les milieux prairiaux ;

¶ les milieux bocagers ;

¶ les pelouses et lisières sèches sur sols calcaires ; 

¶ les pelouses et landes sur sols acides ;

¶ les milieux forestiers ;

¶ les boisements sur sols acides ;

¶ les boisements sur sols calcaires ;

¶ les milieux humides ; 

¶ les milieux aquatiques.

Le territoire de Sainte-Gemme-Moronval est concerné par deux de ces  sous-

trames :

¶ La sous-trame des milieux humides : un réservoir de biodiversité (site 

Natura 2000) ainsi quôun corridor diffus au centre nord de la commune, au 

niveau des ®tangs et plans dôeau et du bourg principal ;

¶ La sous-trame des pelouses calcaires  : un corridor écologique traversant 

la commune du nord au sud ¨ lôest, mettant en relation les pelouses des 

Côtes de la Noé Robert et Marsauceux et celles de Chérisy et Raville. Deux 

corridors diffus entourent ces pelouses et intersectent également le territoire 

communal au nord et au sud. 

Trame verte et bleue
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Focus sur le Schéma Régional de Cohérence Écologique

Le SRCE présente les grandes orientations stratégiques du territoire régional en

matière de continuités écologiques, également appelées trame verte et bleue.

Il sôagitdôundocument qui doit servir dôorientationpour la définition des trames

vertes et bleues locales. Il doit être pris en compte par les SCOT et les projets

publics.

Le SRCE comporte trois grandes parties :

ÅUn diagnostic du territoire régional, identifiant les caractéristiques physiques et

humaines, le patrimoine naturel et paysager ainsi que les interactions entre activités

humaines et biodiversité. Il présente également les politiques locales favorables à la

biodiversité et les démarches TVB engagées ;

ÅLes composantes de la TVB régionale, présentant la méthodologie employée et

les sous-trames du SRCE

ÅLes enjeux régionaux, le plan dôactionet dispositif de suivi. Le plan dôactionest

basé sur des orientations stratégiques issues des enjeux préalablement identifiés.

Le SRCE de la région Centre-Val de Loire a été adopté par approbation du Conseil

régional le 16 janvier 2015, après son approbation par le Conseil Régional le 18

décembre 2014.

La Loi portant sur la Nouvelle Organisation Territoriale de la République (NOTRe) a

instauré lô®laboration,dans chaque région, dôunSRADDET (schéma régional

dôam®nagement,de développement durable et dô®galit®des territoires) et dôun

SDRIF en Île-de-France (schéma directeur de la région Île-de-France). Le

SRADDET de la région Centre-Val de Loire, approuvé en 2020, intègre le schéma

régional de cohérence écologique réalisé à lô®chellede la région.
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Trame verte et bleue intercommunale

Dans le cadre de lô®laborationdu SCoT Territoire de lôAgglom®rationdu Pays de

Dreux, a été décliné une Trame Verte et Bleue à échelle intercommunale.

5 sous-trames ont été étudiées :

Å la sous-trame des milieux calcicoles;

Å la sous-trame des milieux ouverts;

Å la sous-trame des milieux boisés;

Å la sous trame des milieux humides;

Å la sous-trame des milieux aquatiques.

La commune de Sainte-Gemme-Moronval, présentant une diversité dôhabitats

naturels, est concernée par les sous-trames suivantes :

Å La sous-trame des milieux boisés : le boisement à lôouestdu plan dôeauet des

étangs, site Natura 2000, est un réservoir de biodiversité des milieux boisés.

Lôensembledes boisements et haies de la commune sont des éléments relais de

la sous-trame forestière. Le territoire communal est dans son ensemble favorable

à la dispersion des espèces inféodées aux milieux boisés, du fait de la présence

parsemée de haies, bosquets et massifs ;

Å La sous-trame des milieux calcicoles : le territoire communal est traversé par un

corridor de la sous-trame des milieux calcicoles, selon un axe nord-sud sur sa

partie est. Ce corridor rejoint les pelouses des côtes de la Noe Robert et de

Marseauceux et les pelouses de Cherisy et de Raville. 5 parcelles agricoles sont

de plus susceptibles dô°tredes éléments de la sous-trame. La dispersion des

espèces de la sous-trame des milieux calcicoles est difficile sur le territoire

communal;

Å Les prairies de Sainte-Gemme-Moronval à proximité de lôEuresont classées

comme réservoir de biodiversité (sud) ou élément relais (nord) de la sous-trame

des milieux ouverts. La dispersion des espèces inféodées aux milieux ouverts

est facile sur le territoire ;

Å LôEure,traversant la commune, est considéré comme un réservoir de biodiversité

des milieux humides. Le site Natura 2000 au nord-ouest de la commune est

également un réservoir des milieux humides. Le fond de vallée dans son

ensemble pourrait être un réservoir de la sous-trame des milieux humides, même

si lô®chelledu SCoT ne permet pas cette précision. Le territoire communal est

favorable à la dispersion des espèces inféodées aux milieux humides ;

Å Enfin, tous les cours dôeaudu territoire communal sont stratégiques pour la sous-

trame des milieux aquatiques.

Trame verte et bleue
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Trame verte et bleue locale

La méthode dô®laborationde la trame verte et bleue à lô®chellelocale est disponible

en Annexe 3

Sous-trame des milieux boisés

La trame boisée est fragmentée sur le territoire communal. Elle subsiste au niveau

des étangs et plans dôeauau nord-ouest, ainsi que sur le coteau ouest avant le

bourg de Moronval. Le principal réservoir associé à cette sous-trame est le site

Natura 2000 des Marais de Compteville, site occupé par des marais et des forêts

alluviales, notamment une aulnaie-frênaie à lôint®r°técologique fort.

Le fond de vallée présente de nombreux reliquats de boisements, de haies et de

petits bosquets, constituant des espaces relais pour la faune associée aux milieux

forestiers. La fonctionnalité de cette sous-trame est donc relativement préservée sur

le territoire communal, même si la route départementale RD308.2, traversant la

commune du nord au sud, peut faire obstacle à la dispersion des individus.

Sous-trame des milieux calcicoles

Plusieurs pelouses sèches calcicoles sont présentes sur le territoire communal ou

dans ses environs. Elles abritent une faune et une flore particulières et riches. Ces

pelouses naissent du défrichement des forêts primaires et sô®panouissentsur les

coteaux ou encore les plateaux. En lôabsencedô®tudefaune/flore détaillée à lô®chelle

de la commune, les données de la TVB de lôAgglom®rationdu Pays de Dreux

peuvent être conservées, identifiant des pelouses sèches potentielles à lôestde

lôEure. Ces pelouses sont de plus reliées par un corridor écologique fonctionnel,

reliant les pelouses de Cherisy et Raville et les pelouses des Côtes de la Noé

Robert et de Marsauceux.

Sous-trame des milieux ouverts

De part et dôautrede lôEure,lôactivit®agricole façonne le paysage communal. Cette

activité est caractérisée par la dominance des grandes cultures céréalières, peu

propice au développement dôunefaune et flore diversifiées. Les prairies

permanentes, peu nombreuses sur le territoire, constituent les seuls réservoirs de

biodiversité identifiés. Les prairies temporaires, ainsi que les surfaces gelées,

servent dôespacesrelais pour la faune inféodée à ces milieux.

Morcelée, la sous-trame des milieux ouverts est peu fonctionnelle sur le territoire.

Sous-trame des milieux aquatiques et humides

Comme évoqué précédemment, les caractéristiques pédologiques et géologiques

favorisent la présence de lôeaudans les sols, notamment dans le fond de vallée.

Ainsi, le Marais de Compteville, site Natura 2000, constitue un réservoir de

biodiversité pour la sous-trame des milieux humides. La prairie dense de roseaux, et

de hautes plantes herbacées vivaces sont en effet des lieux particulièrement

favorables pour les espèces inféodées aux milieux humides. Les bords de lôEure,

ainsi que les plans dôeauet le fossé de la Siconette complètent cette sous-trame des

milieux humides. Ce sont également des espaces favorables aux espèces des

milieux aquatiques. Le fossé de la Siconnette joue un rôle notable dans la connexion

des milieux humides et aquatiques, reliant lôEureaux étangs et plans dôeau. En

fonction des saisons, son engorgement en eau varie, permettant à diverses espèces

dôenprofiter.

La continuité de lôEureest cependant perturbée par plusieurs obstacles à

lô®coulementdes eaux.

La commune bénéficie dôuneréelle biodiversité locale qui sôinscritdans le

patrimoine naturel de la vallée de lôEure. Plus localement, un véritable écosystème

existe au niveau des marais et étangs de Compteville. Les versants boisés ainsi que

les pelouses calcaires du coteau Est ont un intérêt certain. Ces espaces, bien que

parfois anthropisés, fonctionnent puisque la diversité floristique demeure (orchidées,

...).

Trame verte et bleue
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